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A le voir si près de son micro, on croirait
qu' i l  va I 'avaler. En même temps que la
foule qui vibre dans les tribunes du stade,

il vocifère sans arrêt ce speaker, il s'épou-
mone, les yeux fixés sur le terrain de foot
du bord duquel il officie, un terrain de
foot sur lequel des motos vont et vien-
nent en bal let permanent, poursuivant un
gros ballon que surveillent deux arbitres à

pied, en tenue blanche et culotte courte,
qui jurent un peu dans semblable tableau.
Nous sommes venus assister à un match
de moto-bal l  braves gens, et ne manquez
pas le spectacle, i l  est commencé.

LE DERNIER TROPHÉE DE FRANCE

Sont aux prises le Moto-Club de Villefran-

che-sur-Saône et le Versai l les Moto-Club
et ça barde. On joue à très vive al lure et
Villefranche sur son terrain domine. Heu-

reusem€nt Jossei in, le gardien de but ver-
saillais, çst en grande forme et le prouve.
Dans sa cage , lui  aussi se démène et i l  réa-
l ise des arrêts de classe jusqu'au moment
or) Chan'et place un t ir  puissant dans la
lucarne. un de ces boulets de canon sur
le squels un goa.l ,  si  bon soit- i l .  ne Peut pas

grand'chos€. surtout quand i l  a le solei l

àans le nez. \ ' i - l lefranche mène I a 0 mais

les visi teurs s'accrochent. [ ls resistent et
malgre le presstne auquel ùs sonr soumls'
i ls t ie nnent bon. Pendant les dix-neuf mi-
nutes restant à jouer en première periode.
aucun bal lon ne passera dans le cadre - . ' \u
coup de sifflet de I'arbitre. le score en
r e s t e a u I - 0 .

Quand la deuxième période de vingt mi-

nutes commence, le rythme est un Peu
morns vif .  \ 'ersai l les fait  maintenant 1eu
égal avec Villefranche qui connait même
une sérieuse alerte avec un incident frap-
pant son meil leur joueur sur le terrain. En
effet,  sur un contre, Charvet, I 'auteur du
but initial, reçoit la balle en pleine face et
s'écroule K.O. Fort heureusement, i l  re-
prendra bientôt ses esprits et réintégrera
la part ie.
Ce match, au début de la troisième pério-
de, on sent bien qu' i l  est loin d'être joué
et c'est tant mieux. APrès tout, on dispu-
te  i c i  le  Trophée de  France e t  ce  n 'es t  pas
rien. A la mi ' temps, sur ce qu'on a vu,

\  ' .  - - - t - -  
i

Les ioueurc de moto{rall ont tous un rôle à
louer et le gardien de but, seul homme à pied
a, contrairement à ce que l'on pourrait croira
autant d'importance que ses camarades moto'
risés. ll suffit de regarder ces documents pour
s'en convaincre.
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.  - . : :re semble tenir la corde. mais la
:-rpe de Versai l les est capable de

-..  Cangereuses : on le sent, on le
j  i :  presque palpable.
: '  quinze minutes de pose régle-

-  .  - ' : - - i ! .  c 'es t  pour tan t  V i l le f ranche qu i
"- :  .- :  :  .  assaut. L'équipe réal ise une bien

. -: ibinaison qui échoue avec un t ir
: -,arre transversale. Trois minutes

" :-1. encouragé par ses supporters,
. : - -che  amorce  un  au t re  mouve-

.:  encore, le but se dessine quand
' ! -  : :  ,encore  lu i )  vo i t  son  shoot  ren-

- :  -  Ie montant droit .  Mais Versai l les
:: ia-isse pas abattre. Ses joueurs

.. - : :rr  le joug de I 'adversaire et après
" -:  :-es essais non transformés, on voit
.  - . : :e l 'égal isat ion quand Froment se
: : : : : . !e  seu l  devant  le  bu t  de  Moreux .

!- i  .es tr ibunes c'est le suspense...
. , :ar un tir trop enlevé qui libère la

- :  \ 'ersai l les vient probablement de
*: i : :  pzr.sser sa chance.
-  ' .  

: . .e f ranche,  on  es t  consc ien t  du  fa i t
-  - :  . :s plus jeunes ( l 'équipe du Versai l les

. : - - L i u b  n ' a  q u e  2 2  a n s  d e  m o y e n n e
: :a: peuv€nt renverser le cours du
- - : : r : . .  que  le  score  es t  encore  é t r iqué e t
" -:  .  avance acquise en première période
'  .  .  è r re  remise  en  ques t ion  à  tou t  mo-

-i- . :  . \ lors, on attaque les dernières
-  . -  .  rnq  minu tes  de  jeu  en  je tan t  tou tes

, ' : . :n est pi lonné mais le gardien ver-
- : . : .  en cettg f in d'après-midi de di-

-  .  -  :e .  c 'es t  Verdun.  P lus  r ien  ne  passe.
: . .ski.  Laroche, Jambor et consorts

- : , : .ru tout essayer :  face à eux s'élève
- ---:-ai l le de Chine et MI\{.  Binet et
'  .es hommes en blanc de la rencon-
-: i : : l - lent la f in du match sur\ le score de

Dans l 'équipe bourguignonne, c'est évi-
demment I 'euphorie de la victoire, mais le
grand gagnant d'un tel match c'est en
vérité le moto-bal l  tout entier. La part ie a
é té  be l le .  v ive .  r 'a r iee  :  e l le  s 'es t  dérou lée
d 'un  bout  à  l ' au t re  dans  un  bon espr i t  e t
tous  les  ac leurs  sont  à  fé l i c i te r .  Les  spec-
ta teurs  onr  apprec ie .  I l s  n 'on t  pas  ménagé
l e u r s  a p p l a u d i s s e m e n i s  e t  D a s  r n  d e  c e u x
qu i  son t  verus  vo i r  par  hasard  en  t rouvan l
por tes  e ioses  au  5a lon  - \ lo tocvc l rs re  t lu
Beaujolais , les organisareurs fa-isant preu-
ve d'un bei esprit  tport i f  avaient fermé
pour  ne  pas  concur rencer  le  moto-ba l l )
n 'a  regrer té  sa  v is i te .  I l s  ne  conna issa ien t
pas  Ie  moto-ba l l .  i l s  le  conna issa ien t  peu.
Àprès une tel le démonstrat ion, i ls s'en
sont retournés conquis.
C'est la meil leure propagande qui soit
pour une discipl ine qui en a besoin.
Puisse-t-on toujours voir des matches
aussi agréables ! Puissent de tel les organi-
sations et de t€l les équipes relancer ce jol i
spor t  méconnu I

vÀ:t '.rn ::-:: :]- :!:-i::-:l:? f I apogue.
l ' - \micaie \ l : : : . :- .  :- :r : :  l . -  : : : : .air qui
poussa s i  lo ;  - 'e r : * : - : - - . : : : : : ' e : le  E t
adopter sur ie ?:ra :- i : ' --rL -: .  =Ê:ement
pÉc is  qu i  fu r  e labo-  ær  : : , ' -  f :a :en t
notarnment prel-us '-.:n ld',t: æ il --= ce
diamètre, deux perioder :e -e- :< ! : :r ;1.
cinq minutes chacune. dcs pro:e: ' . : :-r  Je
repose-pieds en chif fons
C 'é ta ien t  les  temps hero iquæ : . i : l
I'affaire se présentait bien et fut cor.s::-
tué€, en 1933, une Amicale \totocvc.:r:e

Moto-Ball  à I 'U.M.F. (Union l totocvchste
de France) dont le siège était  au I place
de la Concorde à Paris.
Tout doucement, le mouvement prenait
de I 'ampleur lorsque la deuxième guerre
mondiale survint, stoppant le moto-ball
et pas seulement lui .
Après guerre, en 1945, on resongea à I 'en-
fant abandonné bien malgré lui et I'on re-
pcnsa à ses structures. Ainsi, alors que
I 'U .M.F.  devena i t  F .F .M. ,  é ta i t  c réée
I 'U.F.C.M.B. (Union Française des Clubs
de Moto-Ball)  dont le premier président
fut M. Rion. Tout de suite la nouvelle
associat ion fut rattachée à la F.F.M. et
el le s'employa à modif ier les règlements
de jeu portant pax exemple à quatre le
nombre de périodes en cours de match,
Cette U.F.C.M.B. qui régissait sans bruit
sa propre discipl ine, aurait  pu continuer
d'exister longtemps si M. Violet,  un pré-
sident de la F.F.M. parfaitement act i f ,
n'avait prononcé sa dissolut ion le l2 fé-
vrier 1967 à Lyon, remplaçant la défunte
Union par une commission régie par la
F .F .M.  e l le -même,  so lu t ion  encore  en  pra-
t ique  au jourd 'hu i  à  peu de  choses  près ,  la
lo i  \ lazeaud (1976)  n 'ayant  changé que le
svstème d'appartenance (élect ions) à ladi-
te  commiss ion .
En 1969,  le  25  janv ie r  pour  ê t re  p réc is ,
une ér 'olut ion très nette fut adoptée à la
quasi unanimité, la règlementation étant
modifiée sur trois plans fondamentaux.
Premièrement, la durée de jeu se trouvait
por tée  à  25 '  p lus  20 '  p lus  20 'p lus  25 ' ,  le
temps total d'unc part ie se voyant donc
augmenté de dix minutes, le découpage
restant à quatre périodes. Deuxièmement,
il était décidé de ..rppri-er la moto du
goal et de créer, pour protég€r I 'homme à
pied, une surface de hdrs jeu dans laquelle
aucun joueur motorisé n'aurait  plus accès.
Enfin, était édictée une nouvelle règle
stipulant qu'il devenait interdit de fran-
chir la ligne médiane, balle au pied.
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LES G RANDES DATES LA REG LEMENTATION ACTUELLE

On a perdu le nom de ceux qui, les pre-
miers, tentèrent de lancer le moto-bal l .  La
seule chose dont on se souvient, c 'est
qu' i l  s 'agissait  de Britanniques amateurs
de tasses de thé, de parapluies et de cha-
peaux melon, de Britanniques passionnés
de footbal l  et d€ motocyclette qui entre-
prirent de conjuguer leurs deux sports
préférés. Cela se passait en 1926 et I 'anec-
dote ne depassa pas le stade de la distrac-
t ion de patronage.
En France,  c 'es t  en  1929 qu 'on  t rouve
trace du premier élan vers le moto-bal l .
Au point de départ de I 'aventure, se trou-

Elle est très proche de cel le en vigueur au
début  des  années 70  e t  se lon  tou tes  v ra i -
semblances, ne devrait  guère bouger dans
les années à venir.  Logique , pourt juci i
changer quelque chose donnant satisfac-
t ion ?
La première chose à faire pour jouer,
c'est de trouver le terrain. Celui-ci doit
avoir pour dimensions 45 à 90 mètres de
large et 90 à 120 mètres de long, les ter-
rains de football ou de rugby convenant
donc parfaitement. Seules de légères mo.
difications de traçage doivent y être ap-
portées : la l igne médiane doit être plus



i o r iement  marquée ( t ra i t  de  20  cm) ,  les
points de corner doivent être matérial isés
a  l ' i n te rsec t ion  de  la  l igne  de  bu t  e t  de  la
s--rrface de réparation et le tract l  de la
zone dite "zone de hors jeu" doit  être
e f  f  ec tué  en  e l l ipsc  en  par tan t  d 'une d is -
tance de deux mètres à I 'extérieur des oo-
teaux  de  bu t ,  le  cent re  du  t racé  devan i  se
s i tuer  à  5 ,50  mèt res  de  la  l igne  de  bu t .
Comme on le voit ,  i l  est donc faci le
d 'aménager  un  te r ra in ,  une pro tec t ion
obligatoire des spectateurs devant en
outre être assurée, soit  par I 'ut i l isat ion
d 'une main  courante  r ig ide  posée à  1 ,50
mèt re  du  bord  de  la  l igne  de  touche.  so i r
par la pose de rangt<es de bottes de pai l le.
Sur  ce t te  sur face  a ins i  dc l im i tée .  se  pr i , -
du isent  deux  équ ipes  composees de  c l : i c
joueurs  dont  t ro is  a \  an t .  un  er r ie : .e  e :  : : .
goa l  qu i  n 'es t  pas  motonse.  \ t " i s  ro r :
qu 'une par t ie  pu isse  ar  u , i r  l i eu .  , rs  loueurs
de chaque équ ipe  do i renr  ê t re  p resenrs
sur  le  te r ra in  en  debut  de  rencont re .  hu i t
pouvant  même ê t re  inscr i rs  sur  la  feu i l le
de  match .  I l  es r  en  e f fe t  p rér 'u  que des
remplacements  peuvent  avo i r  l ieu  à  tou t
moment  en  cours  de  jeu ,  pour  au tan t  que
les joueurs motorisés sur le terrain ne
so ien t  jamais  p lus  de  quat re ,  ma is  jamais
moins  de  t ro is .
Les joueurs n'ont que deux obl igations
vestimentaires, celui du port d'un casque
homologué et d'une paire de gants (à
noter que le gardien peut s' i l  veut ne pas
les  met t re ) ,  ma is  tous  ou  presque por ten t
des soul iers montants et épais, genre
chaussures de ski ( les crampons en métal

sont interdits) et des jambières de protec-
t ion en cuir.
La cyl indrée des motos ut i l isées ne doit
pas excéder 250 cc et s' i l  n 'y a pas actuel-
lement de règlementation concernant la
hauteur, el les ne doivent pas faire plus de
0,70  mèt re  de  la rge  hors  tou t  (gu idon
compr is ) .  Par  a i l leurs ,  les  l im i tes  de  po ids
ont  é té  f i xées  à  -15  min i  e t  à  108 k i los
max i .  B ien  en tendu,  tou)  les  accesso i res
des  motos  c lass iques  onr  é ré  démontés ,
des  car te rs  de  pro tec t ron  e tan l  par  cont re
r a j o u t e s  p o u r  a b r i l e r  l r  c h r i n e  e t  l a  c o u -
r o n n e .  . \  n , ) t e r . t u s s i  q - i e  i o u l e s  l e s  m o t o s
son i  : : r ;n :e>  j " ; : r  l ' i iCe  b" l lon  qu i  permet
. r . l , ' , 1 t r e - : , : e  l e  i r : : e  : , , i . . e r  C o n t r e  S a  m a -
: i : ne .  F - : . : : : - . .  i -  : . 3 ! s3 i e  i - :  : onomè t re .  l a
: r e ! i - r e  r . e  i r , : i  :  a i  : : c - :  . r se r  9 l  dcc i be l s .
: : : i i : :  que  . e i  : : - , .  l o r  i ( i r ; e3a :  : r op  de
l u n e e  s o n t  r n r e r d i t e s .
En  rèe le  gene ra le .  aux  Gnome  Rhone  qu r
f a i sa i en t  au t re fo i s  f l o res  on r  succedé
d 'au t res  deux  t emps ,  \ l a i co  ou  Bu l r aco
su r t ou t ,  ma i s  ce r t a i ns  p ré fè ren t  des
Honda  250  XL ,  spéc ia l emen t  équ ipees .
La  sé lec t i on  des  rappo r t s  de  bo i r e  s ' e f f ec -

tue au guidon,  deux v i tesses seulement
e tan t  sc l ec t i onnces  e t  l a  demu l t iD l i ca t l on
é tan t  ca l cu l ée  en  f onc t i on  des  t e r ra i ns  de

J e u .
Lc bal lon doi t  être de cuir ,  d 'un diamètre
de 40 cent imètres et  d 'un poids osci l lant
entre 900 grammes et  un k i lo.  I l  est  prévu
que chaque équipe dispose de deux bal-
lons,  des enveloppes blanches étant  ut i -
l i sées  pou r  l es  ma tches  en  noc tu rne .
Une part ie dure deux heures et  est  d iv i -

sée, comme on I 'a lrr ,  en quatre périoder
inégales, la première et la dernière étar:
de vingt-cinq minutes chacune, les deu.
xième et troisième de vingt minutes seule-
ment. A noter qu'entre les périodes. or-
observ€ un temps mort de cinq minutes
sauf à la mi-temps, au terme de la

Comme dans  l ous  l es  spo r t s ,  l e s  a rb i t r es  j ouen t  un  rô l e  imponan t  en  mo to -ba l l  A i ns i .  ce l u i  qu i ,  c i , dessous ,  su r ve i l l e  l e  goa l  à  l a  l im i t e  de  sa  su r f ace .
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i il crr rtatcocnrrire

Ë. irtcr dc rtpor alr

i o ;Ctcnt pour ràiscr le
- fil dcr mécankiens de

c'cn l'equipc qui marque le
b çr l'Gaportc et I'on rcjoint

- h-n u-editionncls.

ÈOtUT|oil DES JOUEURS

d - s Eoarurc de fer qui pétarade

h--: rar rcleil. Et, elle a intérêt à
- 

I a"urhcr sa moto car le joueur de
-Èt =ororisé doit impérativement
Ir E ---hule en marche. Quant à des-
Ë æ Eoto pour jouer le ballon plus

br iort rester solidaire de sa ma-
t a -iùuer cn quelque sorte les cen-
-  O3; rn iqueS.

lll 5nr-: fait progresser le ballon par
qr s:--Êisifs ou en le faisant rouler,
ù trn'.e::nt contre son guide ballon. En
ælr :rs il ne peut le porter ni le
ûEt'= rrec s€s mains (sauf le gardien
br 3;33d11;.

t x r:<rdit de couper la trajectoire d'un
,:r.=r-- .:: possession du ballon pour
'mur: a ralentir, de même qu'il n'est
!r r-::nÉ d'attaquer un adversaire du
=:r :c.:oÉ où iI a le ballon. Aussi, est
:rr!:$.t- comme fautif le possesseur du
!r.L:c tui change de direction de façon à
: : . :-nter soudainement à celui qui
'&-i :-e côté sans bal lon. Lorsqu'une
;ru-: 3r: commise, les arbitres sifflent un

;u: ie,nc comme cela se oasse en foot-
ra* I est à noter cependant que les

:'-: r j:ancs indirects n'existent pas.
i-  -  : : . :r  les voir s 'attaquer de face, bi l le
-t : : :e. roulant à 80 km/h I 'un vers

a-::. il faut les voir se prendre le bal-
, :r  : . :re des passes à leur coéquipier,
--î- :-er une retro poussette pour ne pas
-i--: : . l l  la l igne avec le bal lon...  C'est
-i-':::::t du sport, un sport viril deman-
:--- :e hautes quali tés physiques jointes
. : , :r  :r f lexes aigus. C'est un sport d'équi-
:4 -: : i  rapide, véri table footbal l  motorisé
,, rn retrouve des combinaisons et des

::;- .<l de jeu identiques avec des drib-
: : i  Ces shoots, des feintes, des passes...

et zonc nord-ouest. En méuopole actuel-
lerrent, on rÊccnsc 3l équipes qui prati-
quent le moto-bdl, des clubs alignant plu-
sieurs teams, srrtout depuis Ia création
des "cadets", formule imposée par la
F.F-\I. qui cherche ainsi à créer de nou-
veaux adeptes en cherchant chez les
jeunes une relève pour les années futures.
Il est à noter qu'en 78, trois clubs de divi
sion nationale furent mis hors champion-
nat pour ne pas avoir suivi cette politique
de renouvellement en ne satisfaisant pas à
I'obligation qui leur était faite de mànter
une équipe cadets.
Une équipe cadets, cela veut dire cinq
hommes sur le terrain par équipe comme
au "grand" moto-ball. On joue selon les
mêmes règles, mais avec des 50 cc de
façon à ce que les mômes puissent partici-
per à partir de 14 ans. Ainsi se perpétuera
le sport. Ceux qui I'ont compris les pre-
miers, les Normands d'Houlgate ne
devraient pzrs regretter d'avoir été des
pionniers.

LES GROS CLUBS FRANçAIS

I ls étaient nombreux à s'être jetés dans
I'aventure du moto-ball dans les années
'30 et si  certains ont 'disparu, d'autres
rsont toujours là, certains tenant même
toujours le haut du pavé:comme le
S.U.M.A. de Troyes, le Moto-Ball-Club
Vitryat ou le Moto-Ball-Club de Camaret.
Mais, par exemple, qu'est-ce que le
S . U . M . A .  ?

C'est un club sport i f ,  purement amateur,
se consacrant exclusivement à la prat ique
du } lo to -Ba l l .  I l  a  é té  fondé en  1932.  e t
s'est consti tué au cours de ses 47 années
d'existence, un palmarès qui lui  a permis
de se créer une r€nommée dépassant
désormais les l imites de nos frontières. I l
s'est en effet paré six fois du titre de
Champion dc  France (1948.  52 .  53 ,  55 .
64 et 69) €t a remporré sept fois la Coupe
d e  F r a n c e  ( 1 9 5 3 .  5 8 .  6 6 ,  6 7 ,  7 O , 7 2  e t
78). . \u passage. i l  a aussi épinglé à son
pa.lmarès une victoire en Coupe d'Europe
( 1 9 7 0 )  e t  u n €  e n  C o u p e  C a m e l l e  ( 1 9 6 9 ) .
Tous ces succès acquis au f i l  des années
témoignent d'une activi té débordante qui
ne se dément pas. Le S.U.M.A. part icipe
à toutcs les compétit ions organisées par la

F.F-I[- eD Ér-lr'G: deur equipes, r'nt
en C-oupc qu'en G--Eronnlt. Cc q1ri
éridemmenr. lpporc ;n etfcctif impor-
tant. D'aufc prn. hu anrs: posscdc scs
équipes cadets panr ler icunes dc l{ à 16
ans. Il vient mème d'æquenr uors l?5 cc
pour les junion de 16 I 16 rn.. uruleùes
d'une licence route. C:r eu S_L-_\i.-{. on
est bien conscient que cc lont cc! jcuncs
qui seront appelés à asgrrrr l'rrcau du
club en suivant la voie que leur (xn trir-
cée leurs ainés, les Dewliéçr, IluIIot.
Labarbe, Jaillant, Formici, Bertrand et
plus près de nous, les Fageot, Crosct.
Toumemeule, Marachini,  etc.
Et bien que le club ne dispose pour arsu-
rer sa subsistance, que du produit de scs
recettes au stade G. Arbouin et de quel-
ques modiques subventions, le S.U.M.A..
malgré I'importance des frais supportés
par le club (matériel : une moto de com-
péti t ion vaut environ l2 000 F, déplace-
ments, etc.),  offre aux jeunes une prisq
en charge complète, ceci permettant aux
plus déshérités de pratiquer un sport mé-
canique.

Quant au Moto-Ball-Club Vitryat, si son
palmarès est un poil moins éloquent, il a
toujours été depuis 1934 à la pointe de la
compétit ion. Son équipe fanion est
actuellement très forte et fut championqb
de France nationale I'an dernier après
avoir été f inal iste de la Coupe 1977. Les
joueurs ut i l isent des K.T.M. modif iées,
tandis que les cadets sont équipés de
Peugeot, le matériel appartenant au club
qu i  le  p rê te  à  ses  l i cenc iés .

PARTIC IPER AVEC L 'A IDE
DES CLUBS

On le voit  donc. les clubs de moto-bal l
font un gros effort matériel et même les
pet i t s  poucets  n 'hés i ten t  pas . . { . ins i ,  le
\ loto-Club de I 'Enclave à Valréas qui
monte une équipe cette saison vient d' in-
vestir  près de 40 000 F dans du matériel
compétit i f  pour lancer à l 'assaut du
championnat des apprentis champions
bien décidés à faire parler d'eux.
Comme quoi, le moto-bal l  reste un sport
actif. Comme quoi, i-l e*.iste encore des di-
rigeants prêts à des sacrifices permanents
pour servir une cause. qui leur est chère.
Mais nous en reoarlerons,.,

-  : . :  Peugeot ut i l isé par les cadets La conquéle du bal lon donne parfo is l ieu à quelques acrobat ies qui  mettent  en jo ie les spectateurs.

PLACE AUX JEUNES

-:  des raisons économiques avànt tout,
i : ince a été divisée en deux régions, en

-: :one sud et une zone nord, cel le-ci
-:.--.: elle-même divisée en zone nord-est


